
Hénokiens : la vie commence à 200 ans... 
 
Ironie du sort, sans doute. 
L'association des hénokiens - en référence au patriarche Hénok qui vécut plusieurs siècles -, qui 
regroupe une trentaine d'entreprises familiales bicentenaires du monde entier, a été créée en 1981 
par Paul Glotin, à l'époque PDG de Marie Brizard. 
Alors que l'association des hénokiens met en avant la pérennité de ses entreprises dynastiques au fil 
des générations - ce qui est en effet le cas du joaillier Mellerio, de l'armurier Beretta ou encore de 
l'hôtelier japonais Hoshi, tous membres de l'association -, la société Marie Brizard connaît en 
revanche actuellement de fâcheux épisodes, tant redoutés par ces sociétés à caractère patrimonial. 
Au mois de mai dernier, la famille Glotin propriétaire de la société, née en 1755, a confié la gestion 
à un étranger, Thibault de Kergolay. Espérant ainsi redonner un nouveau souffle à la vieille liqueur. 
Cela n'aura pas suffi. Il y a un mois à peine, la société, qui supporte un endettement d'un milliard de 
francs, est passée sous le contrôle de ses créanciers. Réduisant ainsi à une minorité la participation 
du holding familial Sofia qui détenait jusque là 56 % du capital ! 
 
Chez les hénokiens, on préfère toutefois mettre l'accent sur la grande fête qui aura lieu 
prochainement en Italie pour l'occasion d'une l'assemblée générale de l'association. 
 
Chaque année, l'association convie ses membres à faire un voyage pour visiter les sites de 
production de l'un d'entre eux. Cette année, tous se rendront en Italie, chez Amarelli, un fabricant de 
réglisse né en 1731... 
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